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La légende des francs-tireurs
Vous aimeriez en savoir plus sur cette légende ?

Je vous invite à lire cette page afin de connaître plus en détails l’origine des francs-tireurs.

Remettons-nous dans le contexte...
Août 1914, début de la première guerre mondiale.  Pour effectuer son mouvement
de tenaille encerclant la France, l’armée allemande doit traverser la Belgique. 

Le 2 août 1914, un ultimatum allemand demande à la Belgique le libre passage pour les 
troupes allemandes.

La réponse belge est négative et est rendue publique par le Roi Albert lors d’une 
proclamation solennelle à la nation et à l’armée.

Face à ce refus, l’Allemagne déclare la guerre à la Belgique le 4 août 1914 et envahit le Face à ce refus, l’Allemagne déclare la guerre à la Belgique le 4 août 1914 et envahit le 
pays en attaquant par Liège. 

Liège ne parvient pas à retarder l’avancée allemande mais démontre que la défense belge ne 
sera pas QUE symbolique. 

Surpris par cette résistance insoupçonnée de l’armée belge, les Allemands ne trouvent 

qu’une seule explication à l’inexplicable : la présence des francs-tireurs ! 
Ces résistants civils armés, excités par les curés, les bourgmestres et les instituteurs Ces résistants civils armés, excités par les curés, les bourgmestres et les instituteurs 
(trois notables à l’époque) ont pris les armes au mépris des lois de la guerre !

La rumeur est lancée, elle se propage comme une traînée de poudre un peu partout 
sur le front à travers l’armée allemande, alimentée par des récits d’atrocités soi-disant 
commises par les civils belges.  Rumeur encouragée voire exagérée par certains officiers 
qui ont développé une véritable haine des francs-tireurs (perçus comme des traîtres et 
des assassins qui brisent les règles du jeu militaire entre professionnels). 

Dans ce contexte, tout civil devient un danger, un ennemi.  Tout homme Dans ce contexte, tout civil devient un danger, un ennemi.  Tout homme 
en âge de servir devient un franc-tireur potentiel.  Bref, les victimes des 
massacres sont transformées en dangereux prédateurs !
Agissant tel un véritable lavage de cerveau, le fameux mythe des francs-tireurs attise la Agissant tel un véritable lavage de cerveau, le fameux mythe des francs-tireurs attise la 
peur du soldat allemand de se faire tuer par des civils armés.  Cette croyance est 
renforcée par les fausses rumeurs, le stress du soldat, l’alcool, les traumatismes mais 
aussi la paranoïa.  Les soldats allemands (surpris, épuisés et désorientés) sont effrayés 
(surtout les troupes inexpérimentées) et voient des francs-tireurs partout !  

Cette peur va conduire les troupes allemandes à commettre des atrocités et 
de véritables massacres civils.
Cette psychose paranoïaque des francs-tireurs provoque des actes d’une violence Cette psychose paranoïaque des francs-tireurs provoque des actes d’une violence 
disproportionnée sur la population.  Les troupes allemandes exercent des représailles 
brutales contre les civils, perçus à tort comme des francs-tireurs.  Ils pillent et 
incendient des villes et villages, commettent des exécutions sommaires, des agressions 
violentes sur la population, …  

La répression allemande à l’encontre des populations civiles, est particulièrement La répression allemande à l’encontre des populations civiles, est particulièrement 
meurtrière : plusieurs milliers de personnes dont des femmes et des enfants sont ainsi 
exécutés au cours des premiers mois de la guerre. C’est ce qu’on appelle les « atrocités 
allemandes ».

Durant l’invasion de 1914, ces massacres causent la mort d’environ 5500 civils et déportent Durant l’invasion de 1914, ces massacres causent la mort d’environ 5500 civils et déportent 
plusieurs centaines d’hommes en Allemagne. Ces atrocités sont condamnées par l’opinion 
internationale et sont à la base d’une campagne de propagande en faveur de la Belgique 
martyre. Cette vague de terreur provoque l’exode d’1,5 million de Belges (sur une 
population de 7 millions) qui fuient vers les Pays-Bas, la France et la Grande-Bretagne.

Au cours de la Bataille des Ardennes, en province de Luxembourg belge, 
près de 900 hommes, femmes et enfants seront exécutés en six jours.  
Des combats intenses et des atrocités ont été commises envers les civils, en partie Des combats intenses et des atrocités ont été commises envers les civils, en partie 
justifiées par la légende des francs-tireurs…

Carte postale de propagande allemande illustrant la 
traîtrise des francs-tireurs, collection particulière

Durant la première guerre mondiale, le Sud de la Province de Luxembourg fut le 
tableau de terribles affrontements durant « La Bataille des Frontières ».

La Bataille des Frontières, qui s'est déroulée en août 1914, a été marquée par des 
combats intenses entre les armées française et allemande le long de la frontière 
franco-belge. Cette bataille a également été le théâtre de massacres de civils 
belges et français par les troupes allemandes, qui craignaient la présence de 

francs-tireurs.

Imaginez-vous...  Été 1914...� 
C’est le début de la première guerre mondiale  

L’invasion est un moment L’invasion est un moment 
particulièrement anxiogène pour les 
troupes allemandes. La stratégie 

d’encerclement pour anéantir la France 
repose sur une nécessaire rapidité des 
troupes à traverser le territoire belge. 
Ils entrent en territoire ennemi, ils ont Ils entrent en territoire ennemi, ils ont 
peur… le souvenir de 1870 est dans 
toutes les têtes… La désinformation 

règne en maître.  

Ils s’imaginent que derrière chaque haie, il y a un paysan prêt à surgir pour les 
tuer.  Ils se rendent également compte que dans la pagaille, ils ont tué certains des 
leurs. Il est alors beaucoup plus facile de dire que ce sont des civils qui ont tiré, 

que de dire qu’on a fait des gaffes…
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